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différentes provinces. Il donne ensuite les quantités extraites des divers produits pour 1948. Un tableau 
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divers programmes. 

Les raisons des variations des quantités extraites sont en partie exposées. On lira avec un intérêt parti-­
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Le rapport étudie ensuite les cours des divers produits pendant l'année 194{;3 et un diagramme montre 
les variations de ces cours pendant les années 1947, 1948 et les trois premiers mois de 1949. La valeur 
totale de la production de 1948 est estimée. 

Un des éléments intéressants du rapport est celui dans lequel on examine la situation rles diverses 
exploitations et leurs perspectives d',wenir, notamment en ce qui concerne l'or, l'étain et la métallurgie du 
cuivre. D'importantes installations de centrales hydro-électriques s_ont envisagées. 

Le rapport se termine par des considérations sur la main-d'œuvre, sa répartition et sa productivité. Des 
tableaux permettent de se rendre compte rapidement des diverses conditions de travail et de rendement. 
Deux cartes sont annexées donnant la répartition des produits d'extraction et de la main-d'œuvre indigène. 
Une table des matières placée en tête du rapport facilite la consultation de celui-ci. 
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CHAPITRE 1. 

PRODUCTION MINIERE 

1. - NOMENCLATURE DES EXPLOITATIONS MINIERES 

Les exploitations minières existant actuell~ment 
au Congo belge et au Ruanda-Urundi se répartis­
sent comme suit : 

1 °) Les exploitations aurifères au nord-est de la 
Colonie comprenant : 

les Mines d'Or de Kilo-Moto (K.M.); 
la Société Minière de la Tele (Fo); 
la Société Minière de l' Aruwimi-lturi (Al); 
la Société Minière de Surongo (Sur); 
la Mincobel (Mine); 
ia Sominor (Sr); 
la Somibi: 
la Somiba. 

2°) Les exploitations aurifères et stannifères de 
l'est de la Colonie. comprenant : 

AU MANIEMA: 
Ia Symétain (Sy); 
la Cobelmin (Ch) (exploitant pour compte 

de ses commettants Belgikaor, Kinor, Ki­
nétain, Miluba et Minerga); 

ia Cololacs (Col); 
la Maniemine; 
les Sociétés Minières du Maniema et de 

Nyangwe; 
les colons : MM. Lallas, Lopes, Pirard, 

Pitchinos et Verjus. 

AU KIVU: 
la M.G.L.: 
la Cominor (Co); 
Je Comité National du Kivu (C.N.Ki.) 
et au sud la Syluma (Syl). 

AU RUANDA-URUNDI : 
la Somuki (Som): 
fa Minétain (Min); 
ia Minafor (Mina) ; 
la Mirudi (Mir): 
la Géoruanda (Géor) 
et les colons : MM. Marchal (Mar). Car­

dinael. Henrion, Marti, Pirotte et Rycx. 

3°) Les exploitations stannifères de la Géomines 
(Géo) à Manono-Kitotola. 

4°) Les exploitations stannifères de la Sermikat 
(Ser) à l\1itwaba, ainsi que les exploita.tions 
de la Somika. 

5°) Les exploitations diamantifères et auri{ères du _ 
groupe de la Forminière (Fo) au Kasa{ · · ·· --

60) Les exploitations du groupe du cuivre au 
Katanga (U.M.H.-.K. et sa filiale Sudkat) . 

7°) Les charbonnar,es de la Luena. 

li. - REPARTITION DES EXPLOITATIONS MINIERES PAR PROVINCES 
ET PAR SUBSTANCES 

Les exploitations minières en activité se répartissent comme suit, dans les différentes provinces : 

Concessionnaires 

Forminière 
E.K.L. 
Beceka 
Beceka 

Concessionnaires 

0.M.H.-K. . 
Mgr de Hemptine 

Sud-Kat. 
Syluma 
Sorekat 
Holland. 
Hosli 

Géomiri.es 
Somih 

Serrnikat ; 
Luena .. 

Province du Kasaï. 

1 Situation dans la province 1 

S.-0. 
S.-0. 
S.-E. 
S.-E. 

Province du Katanga. 

1 Siluatlon dans la province 1 

S. 
S. 
S. 

N.-E. 
N.~E. 
N.-E. 
N.-E. 
Centre 
Centre 
Centre 
Centre. 

Production 

Diamant joaillerie 
Diamant joaillerie 
Diamant industriel 

Au filonien 

Production 

Cu - Co - Au - Ag - Zn - Cd 
NaCl 

Mn -Pb 
Au 
Au 
Au 
Au 

Sn02 - Ta2Üii - Nb205 
Sn02 
Sn0-2 

Charbon 
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Concessionnaires 

M.G.L. Nord 
M.G.L. Centre 

M.G.L. Sud 
C.N.Kï. 

Symétain Nord 
Symétain Sud 

Kinétain 
Mïluba 
Minerga 

Kinor 
Belgikaor 

Belgikaétain 
Maniemine 

Minière du Maniema 
Minière de Nyangwe 

Semco 
Symor 
Verjus 
Lopes 
Pirard 
LaIIas 

Paye-Monjoie 
Pitchinos 

Province du Kivu. 

1 Situation dans la province 1 

N.-E. 
E. 
E. 
E. 

Centre 
Centre 

Centre et S.-0. 
Centre et S.-0. 

Centre 
S . et S.-0. 

S.-0. 
S.-0. 

Centre 
S.-E. 
S.-E. 

Centre 
S.-E. 

Centre 
S. 

Centre 
o. 

S.-0. 
Centre 
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Production 

Au 
3n0~. mixtes Sn02-Ta2Ün - Sn02-WÜ3 

Sn02 - Au - Bi 
Sn02 et Au 
Sn02-W03 

Ta2Ü5, mixtes Sn02-\VOs 
Sn02, mixtes Sn02-WÜ3 

Sn02 - Au 
Ta2Ü5 - Au 

Au 
Sn02 - Au 

Sn02 
Sn02 - Au 

Sn02 
Sn02 
Au 
Au 

Sn02 - Au 
Sn02 
Au 
Au 
Au 
Au 

Province Orientale. 

Concessionnaires 

Kilo 
Moto 

Cominor (M.G.L.) 
M.G.L. Nord 

F orminière (T ele) 
Symétain Nord 

Belgikaor 
Miluba 
Cololacs 
Somiba 

Aruwimi-lturi (M.G.L. pour Tele) 
Aruwimi-lturi (Tele) 

Surongo 
Mincobel 

Somibi 
Sominor 
C.N.Ki 

Concessionnaires 

Minétain 
Minafor 
Somuki 
Mïrudi 

Géoruanda 
Cardinael 

Marti 
Pirotte 
Rycx 

Marchal 
Van Baelen 

\ Situation dans la province 1 

E. 
E. 
E. 
E. 
E. 
S. 
S. 
S. 
S. 

S.-E. 
Centre 
Centre 
Centre 
N.-0. 
N.-0. 
N.-0. 
S.-E. 

Ruanda- Urundi. 

1 Situation dans la province/ 

N.-E. Ruanda 
N. Ruanda 
N. Ruanda 

Centre Urundi 
S.-E. Ruanda 

Centre Ruanda 
Centre Ruanda 
Centre Ruanda 
Centre Ruanda 
N.-0. Ruanda 
Centre Urundi 

Production 

Au 
Au 
Au 
Au 

Au - diamant 
W03 - Sn02 - T a205 

Ta205 
Sn02 - Au 

Sn02 
Sn02 - Nb2Ü5 - T a2Ü5 

Au 
Diamant - Au 

Au 
Au - diamant 

Au 
Au 

Sn0.2 

Production 

Sn02 - T a2Ü5 - Nb205 - WOa - Au 
Sn02 - Au 

T.R. - Sn02 - Au 
Au - Sn02, mixtes Ta205 - Nb20~ - Sn02 

Sn02 
Sn02 
Sn02 
Sn02 
Sn02 
WOa 
Sn02 



Mars 1950 

SER'VICE DES Mi NE.S 

PRODUCTION 

Or fin 

GCls~ller-lle 

MINIERE 

19 48 

0 100 200km -----

r-· ......... 

\ 

\ 
\\ 

LEGENDE 
Production lolole 

e par 100 kg 9324~g 

IOOT 118.368 kg 

Tantalo-columhite 

Wolfram 

5.273753corolo 
550.814 Carol~ 

174fT 

6367T 

155481T 

,82.393T 

1002T 

12.765.T 

1!7.494' 

Mixtes cassitérile-tantalo-colurnbile 

Mixtes cassitérite-wolfram 

Congo belge - Production et main-d'œuvt'e en r948 

OKiltw.t 

1 

.... 
t.~ 

,1 
t 

. .. 
·•, 

\ 
:/)f(OkJ 

r \., ...... -... -..... 

24' 

AUTRES SUBSTANCES: 

145 1 

219 t 

5'..I.'..\ t 

397 t 

Etain des fonderies 

Cadmium 

Bismuth 

Bas tnaesite 

Gouvernement Général du Congo belge. 

PRODUCTION MINIERE EN 1948 

, .......... . 
\ 
t 
t 

U.M.H.Ki .. 

3.937 t 

18.056 kg 
652 kg 

25.095 kg 

227 



Industrie - Production minière et usines de traitement. 

Produits 1 Unités 
1 

19'.:18 1 1939 1 1940 1 1941 1 1942 1 1943 
1 

1944 
1 

1945 1 1946 1 1947 1 1948 

Or hrut ·· ········· ········ ······ ··· ·· kg 16.415 18.232 19.4()8 19.591 17.865 15.499 l'l,433 11.915 10.895 9.950 9.784 
Or fin (contenu dans l'or hrut) . kg 14.700 16.300 17.400 17.500 16.000 14.033 11.328 10.792 10.30_5 9.376 9.324 
Cuivre ·········· ····· ·············· t 123.943 122.649 148.804 162.167 165.940 1r:;6.850 165.484 160.211 143.885 150.840 15_:J.481 
Diamants industriels ······· ····· Carats 6.401.332 7.841.487 8.870.143 5.188.310 5.402.458 4.5.19.713 7.144.55::i 9.927.259 5.666.353 4.933.827 5.273.753 
Diamants de joaillerie ····· ··· ··· · Carats 1.804.005 818.679 732.694 677.446 615 .778 332.029 388.814 458.696 367.099 540.690 550.814 
Cassitérite ······· ············· ······ t 13.751 12.450 17.310 l2.228 22.231 24.025 23.790 24.061 20.095 17.509 18.145 
T antalo-columhite ················ t 151 164 268 208 127 151 294 198 168 157 145 
'vVolfram ················ ·· ··· ····· · t 6 65 35 105 270 244 371 434 390 177 219 
Mixtes cassitérite-tantalo-colum-

hïte ···· ········•· ········ ·· · · ··· ··· t - - - - - - - - - 291 522 
Mixtes cassitérite-wolfram ··· · ··· t - - - - - - - - - 562 397 
Etain des fonderies ······· ······· ·· t 1.813 2.755 7.958 12.008 14.157 11 -979 10.753 8.667 3.590 3.125 3.937 
Charbon ··· ·· ····· ····· ·· ·· ········ t 41.700 l6.8oo 23.500 30.500 43.300 69.000 49.000 50.348 101.901 102.074 117.494 
Alliage cohaltif ère . .. . .. . . . . . . .... . t 1.470 : 1.040 2.480 2.050 1.800 4.800 4-454 7.249 2.528 6.697 6.367 
Cobalt granulé ·· ····· ·············· t - ,- - - - - - - 1.171 878 1.741 
Conc. de zinc crus (*) .... ... . .... t 11.214 i.9.617 21.115 29.122 16.650 .10.872 31.030 47.387 67.024 77.860 87.173 
Conc. de zinc grillés (provenant 1 

d'une partie des conc. de zinc 
' crus) ·· ··················· ····· ···· t 10.640 12.524 13.611 18.083 13.500 19.500 21.717 ·.22.716 21.761 25.895 27.892 

Cadmium ··························· kg - -- - 3.086 27.000 .2_3.09.1 21.544 18.213 16.571 26.040 18.056 
Minerai de plomh ········ ··· ····--• t 6.644 · 1.120 684 - - 971 1.266 1.429 2.176 1.675 1.002 
Argent ·· ·· · · ·· ·· ·· ·········· ·· ·· ···· t 96 72 110 108 122 97 85 129 157 126 118 
Minerai de manganèse ....... .. ... t 3.300 2,600 9.699 l5.300 13.900 17.413 2.983 3.212 - 8.519 12.765 
Minerai de bismuth .. ........ ..... kg - - - - - - - - - 1.164 652 
Fonte ···· ···· ··· ···· ···· ···· ····· ····· t - - - - - - - - - 406 141 
Bastnaesite ··················· ··· ·· kg - - - - - - - - - - 25.095 

(•) Il s'agit de la production totale Je con.:entrés de zinc dont une partie a été grillée et ,a donné les tonnages de concentrés de zinc grillés repris sous cette clernlère rubrique. 
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III. ~ PRODUCTION MINIERE EN 1948 

En 1948, les mines du Congo belge et du Ruanda-Urundi ont produit les quantités suivantes de métaux 
et de minerais : 

\ 

Congo belge 

Substances Unités Kosaï 

1 

Katanga 

1 

Kivu 1 Pr. Orient. Ruanda- Total 

Urundi 

Or brut ................ .......... kg 48 214 2.381 6.817 324 9.784 
Or fin (conte1,1u dans or 

brut). ············· ········ lcg 41 205 2.204 6.570 304 9.324 
Cuivre .......... ... ... .. ......... Tonnes - 155.481 - - - 155,481 
Diamants industriels ········ Carats 5.273.753 - - - - 5.273.753 
Diamants de joaillerie .. . ..... c~~ats 550.814 ·- - - - - 550.814 
Cassitérite ..................... Tonnes - 5.768 8.732 1.728 1.917 18.145 
T antalo-,columbite ........... » -- 133 :2 6 4 145 
Wolfram ·· · ······· · ···, •• t••·" }) - - 15 1 203 219 
Mixtes cassitérite - tantalo - - - 472 26 24 522 

columbite .. .... ...... .. ... » 
Mixtes -cassitérite-wolfram ... » -- - 397 - - 397 
Etain d.es fonderies ("') ...... » ~ 3.937 - - - 3.937 
Charbon ······· ················ » -- 117.494 - - - 117.494 
Cobalt granulé ·············· ···· » - 1.741 - - - 1.741 
Alliage cobaltifère ............ » - 6,367 - - - 6.367 
Concentrés de zinc grillés .. . » -- 27.892 - - - 27.892 
Concentrés de zinc cruq (**) » - 87.173 - - - 87. 173 
Cadmium ........... ... .... .... kg ·- 18.056 - - - 18.056 
Minerai de plomb ........... Tonnes_ - 1.002 - - - 1.002 
Argent ....... , .. ......... ... .. .. kg - 118.368 - - - 118.368 
Minerai de manganèse ....... Tonnes - 12.765 - - - 12.765 
Fonte ······················· ·· ·· Tonnes - 141 - - - 141 

Minerai de bismuth . . .. . .. . ... kg - -- 652 - - 652 
Bastnaesite ............. ...... Tonnes - - - - 25 25 

( * ) Cet étain de fonderie ne doit pas être additionné à la production de cassitérite. Il provient d'une partie cie la cassitérite 

fondue sur place. 

('''*) Il s'agit de la production totale de cQncenlrés de zinc crus, dont une partie a été grillée afin d"en retirer le soufre qui a 

servi à la production de H 2S04. -

Les minerais renseignés dans le tableau ci-ctèssus 
ont les teneurs moyennes suivantes : 

Cassitérite .............. , .. . 
T antalo-columbite 
Mixtes cassitérite-tantalo-

columbite - . .. · ... . . .. . 

MJ~tes .cass"ïtérüe-wo_Ifi-a~ 

73 % de Sn 
55 % de métal 

if% .. de Ta2Ô5-Nb20~ 
. à 60 % de 11entoxydes 

combinés et 87 % de 
Sn02 à 73 % de Sn. 

38 % de \~l()g à 65 % 
d' a~~de ttmgstiq~e et 
62 % de · Sn02 à 
73 % ·de Sn 

Alliage cobaltifère . . . . . . .. 

Concentrés de zinc grillés 
Concentrés de zinc crus .. 
Minerai de plomb ........ . 
Minerai de manganèse . . . 
Minerai de 9ismuth . . . .. . 

38 % de Co et 9 % 
de Cu 

59 % de zinc 
53,5 % de zinc 
40 % de plomb 
50 % de manganèse 
70 _ % de bi.smuth 

Par rapport à l'année précédente (1947) et par 
rapport à l'année 1938 que l'on peut considérer 
comme dernière année normale de la période pré­
cédant la deuxième guerre mondiale, la prodnction 
minière du Congo belge et du Ruanda-Urundi a 
attêint: les indices donnés au tableau ci-après : 
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Tableau des indices de la production minière du Congo belge et du Ruanda-Urundi. 

Indice Indice 

Substances Unités Total en 1948 Total en 1947 de la production 

en 19-'18 

1947= 100 

de la production 

en 1948 

1938= 100 

Or brut . . ... . .. .. .. ... . . ..... . ... . .. . 
Or fin ... .. ......... .. .. . .. . ... ..... . . 
Cuivre .. .... ... .............. .... ... .. . 
Diamants industriels ....... . ...... . 
Diamants joaillerie ... ....... . ...... . 

kg 
kg 
t 

Carats 
Carats 

t 

9.784 
9.324 

155.181 
5.273.753 

550.814 

9.950 
9.376 

150.840 
4.933.S'l7 

540.690 

g8 
90 

103 
107 
102 
104 

60 
63 

125 
82 
31 

132 Cassitérite ... . .............. . . . ... . . . 
T antalo-columbite ...... .. ....... .. . 
Wolfram .... ... .. .. ..... . . .. . ... . .... . 
Mixtes cassit. -tantalo-columbite .. 
Mixtes cassitérite-wolfram ... .... . . 
Etain des fonderies . .. . ............ . 
Charbon . . .. ... . . ....... .. ... ...... . . . 
Cobalt granulé ..... ..... . ......... . 
Alliage cobaltifère ............ . ... . . 
Conc. zinc grillés . .... . . ......... . 
Conc. zinc crus (*) . ... .... ... .. . . 
Cadmium .... ....... ... . . ...... . .. .. . . 
Minerai plomb .... . ..... . . .. . .... . 
Argent . .. .. . . ....... .... . .. . ... . ...... . 
Minerai manganèse . ........... .. . 
Fonte .... ... ......... ... ....... ... .. . 
Minerai bismuth .. . . .. .......... . .. . 
Bastnaesite ......... . , ...... .... ..... . 

t 
t 
t 
t 
t 
t 
t 
t 
t 
t 
kg 
t 

1,g 
t 
t 

kg 
t 

18.145 
145 
::u9 
522 
397 

3.937 
117.494 

1.741 
6.367 

27.892 
54.501 
18.056 

1.002 
118.368 

12.765 
141 
65'l 

'l5 

17.509 
157 
177 
291 
562 

3.125 
102.074 

.<,78 
6.697 

25.895 
46.495 
'2.6.040 

1.675 
126. 196 

8.519 
406 

1.164 

92 
1 24 
179 

71 
1'l6 
115 
198 
95 

108 
1·17 
69 
60 
94 

150 
35 
56 

96 
3.650 

217 
282 

433 
262 
486 

(") Il s'agit ici des concentrés de zinc crus qui n'ont pas été grillés et sont destinés tels quels à l'exportation. 

Les chiffres du tableau des indices appellent les 
remarques suivantes : 

a) Or. 
Tant par rapport à l'année 1938 que par rapport 

à I" année 1947, la production aurifère est en régres-· 
sion. Cette production qui avait atteint un maximum 
de 19.591 kg d'or brut en 1941, n'a cessé de dé­
croître depuis d'une façon continue pour atteindre 
le chiffre de 9.784 kg d'or brut en 1948. 

Cette chute de la production provient : 
1) en ordre principal, du fait que la majoration 

du prix légal de l'or (fr 49.145,-), soit environ 
1,49 fois le prix payé en 1939, n'est pas pro­
portionnelle à la majoration des frais d'cxploi -­
tation qui n'ont cessé d'augmenter depuis la 
guerre et atteignent actuellement environ trois 
fois ceux de 1939. II en résulte un relèvement 
de la teneur limite; 

2) de l'affaiblissement des réserves, par suite du 
relèvement de la teneur limite et du ralentis­
sement de la prospection pendant les années 
de guerre. V ers la fin de l'année sous revue, 
le Gouvernement belge a admis qu'une partie 
(40 % ) de la production soit vendue sur un 
marché intérieur contrôlé à un taux supérieur 
au prix fixé par le Fonds Monétaire Interna­
tional (75.000 fr le kg d'or fin). Cette mesure , 
quoique n'étant pas encore entrée effective -· 
ment en application, semble avoir produit un 
certain effet. Pom les trois premiers mois de 

l'année 1949, la production est en augmenta­
tion. 

b) Cuivre. 
La production du cuivre est en augmentation 

tant par rapport à l'année 1947 que par rapport à 
l'année 1938. Cependant, le plafond de 165.000 t, 
obtenu en 1942 et 1944, n'a pas été atteint au 
cours de cette année. Pour l'année 1949, il est 
à craindre que la sécheresse qui a sévi au Kalanga 
n'amène une chute importante de la production, 
par suite de manque de courant électrique. 

La production totale de cuivre, depnis l'origine, 
atteint 3.374.3'2.o tonnes. 

c) Diamant industriel. 
La production du diamant industriel est en aug­

ment!ltion par rapport à la production de l'année 
1947, mais est restée nettement en dessous du pla ­
fond atteint en 1945 (9.927.259 carats) . Il semble 
que le volume de la production soit régi par les 
possibilités d'écoulement sur le marché, dont le 
Congo belge est le principal fournisseur. Les pers­
pectives sont bonnes pour l'année 1949 et il faut 
s'attendre à une augmentation importante de la pro­
duction. 

d) Diamant de joaillerie. 
La production du diamant de joaillerie est en 

augmentation par rapport à l'année 1947. muis est 
nettement inférieure à la production de l'année 
1938 au cours de laquelle on a atteint un plafond 
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Fig. 1. - Production minière de 1938 i,. 1948 (or, étain, cobalt). 

de t.804.005 carats. Vu l'état actuel des réserves 
de gisement connues, il ne semble pas qu'il faille 
s'attendre à une · grande différence du volume de 
production, au cours des proches années à venir. 

e) Cassitérite et mixtes. 
La production de mine~ai d'étain, qui avait été 

fortement poussée pendan:t les année de gueue et 
avaifatteint un plafond de 24.061 tonnes de c~ssi­
térite au cours de l'année 1945, a diminué au cours 
des années 1946 et 1947, mais a commèncé à se 
relever au cours de l'année 1948. La diminuti.on de 
proc{uction au cours des deux années . qui ont suivi 
la fin de la guerre , doit être attribuée à un amenui­
sement des réserves, suite à l'effort de guerre et à 
des difficultés dans l' approvisiorine~ent en matériel 
et dans la relève du personnel ( 1). 

(1) J}étain sous forme de cassi.térite ou de minerais mixtes a 

été produit en 1947 dans les provinces du Katanga et du Kivu, 

d~ns O la provi~ce orie~tale et dans les territoires du Ruanda: 

Urundi. Les principaux producteurs sont : Symétain, la Géomines, 

la Cobelm.in, la M .G.L., la Somuki, la C .N .Ki, la Sermiht: la 

Georuonda, la Minélain. 

La main-d'œuvr~ occupée à l'extraction et au lavage de la 

cassitérite se chiffrait à 302 européens et 38.28 1 indigènes à la 

fin de l'année 1947. 

L'industrie de l'extraction du minerai d'étain 
arrive à un tournant. A l'exploitation des gîtes détri­
tiques, va se substituer progressivement l'exploita~ 
tion dès gîtes primaires. II semble bien qu'il faille 
s'attendre, au cours des années ultérieures, à un 
relèvement progr~ssif du volume de la production. · 

f) Etain des fonderies. 
Il s'agit de la partie de la production de cassitérite 

congolaise fondue sur place à la fonderie de Ma- . 
nono (Géomines). Pendant la guerre, la liaison . 
Belgique-Congo étant interrompue, . une grande _ 
partie de la production de cassitérite a été fondue 
sur place et en 1942, on a atteint une production aux 
fonderies congolaises (Géomines et Sermikat) dé 
14. 1 Si tonnes d'étain métal. II serait ·souhaitable, 
à notre sens, que la majeure partie de la cassitérite 
produite soit traitée sur place. Les installations 
existent et il en résulterait un produit de plus grande 
valeur pouvant plus aisément supporter les frais 
de transport. Le tonnage à transporter serait 
moindre, ce qui allègerait les moyens de transport 
fortement surchargés dans la période de développe­
ment de l'économie. 

g) Charbon. 
La production de charbon, qui provient unique­

ment du bassin de la Luena, est en augmentation 
constante. II s'agit d'un charbon de qualité assez 
médiocre, à forte teneur en matières volatiles, forte 
teneur en cendres et assez forte teneur en soufre. Il 
est utilisé en ordre principal comme charbon pul -
vérisé en cimenterie et centrale thermique. Conve-• 
nablement lavé, il paraît pouvoir servir à la chauffe 
des chaudières de locomotives et à certains usages 
industriels . Des essais, dont les premiers résultats 
s'avèrent assez encourageants, sont en cours au 
chemin de fer du B.C.K. La production du charbon 
au bassin de la Luena et dans les autres bassins 
situés à proximité, est appelée à se développer assez 
fortement et les travaux de découverture actuelle­
ment en cours avec des moyens mécaniques puis­
sants, · permettent d'escompter dès 1950 une pro­
duction annuelle de 200.000 tonnes et plus, sans 
accroissement sensible des effectifs employés. 

Cependant les gisements de charbons congolais 
connus, les plus importants a,u point de vue ré­
serves. se trouvent en bordure du lac Tanganyka, 
dans la région à l'ouest et au sud d'Albert.ville. 
Par manque de débouchés. ces charbons qui ont 
des comnositions assez semblables à celles du char­
bon de la Luena, n'étaient pas en exploitation en 
1948. Il y a cependant de réelles possibilités qui 
méritent une étude très sérieuse. 

h) Alliage cobaltifère et cobalt granulé ( 1 ) . 
La production de cobalt est en augmentation 

constante depuis le début et actuellement le Congo 

( 1) Concernant le .minerai de cobalt la situa tion est un peu sem­

blable à celle .du cadmium. Le minerai de cobalt se trouve associé 

au minerai de cuivre dans certains gisements exploités au Katanga. 

L'Union Minière du Haut-Katanga a établi des installations qui 

lui permettent de re tirer le cobalt sous forme d'alliage cobaltifèrc, 

contenant ,nviron 38 % de cobalt e l Q % de cuivre, ou sous 

fo rme de cobalt granulé à 9S % de cobalt. 
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belge est devenu le premier producteur du monde. 
Depuis 1947, l'U.M.H.-K. produit en plus de 
l'alliage blanc, du cobalt granulé qui est un pro­
duit marchand. Suivant les possibilités d'absorp­
tion du marché, la production pourra être déve­
loppée. L'augmentation de la fabrication du cobalt 
granulé est liée au développement des centrales 
hydro-électriques dont la construction est actuel­
lement en cours. On peut s'attendrr, !)Our 1949, a 
une production contenant plus dt> 4.000 tonnps de 
cobalt métal. 

i) Concentrés de zinc crus et grillés. 
La production de concentrés de zinc crus et gril­

lés se développe d'une façon continue depuis le 
début. Le développement des travaux à la mine de 
Kipushi permet d'escompter l'augmentation con­
tinue de l'extraction du minerai de zinc. Dès à 
présent, le Congo bt>lge peut assurPr une partie 
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tig. 2. - Production minière ae 1938 à 1948 

(zinc, cuivre, 1nanganèse, charbon) . 

1 

importante de l'approvisionnement des usines à 
zinc belges , tout en commençant vers 1952 proba­
blement la production sur place d e zinc électro­
lytique. En passant à la fabrication de zinc élec­
trolytique, le Congo ne se pose pas en concurrent 
de l'industrie belge qui fabrique surtout une aulTe 
qualité de zinc, par fusion en cre11sets. 

Tome XLIX - 2• livraison 

D'autre part, comme le prix de revient du cou­
rant électrique peut être notablement moindre au 
Congo belge qu'en Belgique. il s'indique que le 
Congo belge fabrique sur place les produits qui 
demandent beaucoup d'énergie électrique. 

j) Cadmium ( 1). 
La production de cadmium, utilisé notamment 

comme modérateur dans les piles atomiques, est 
en diminution par rapport à l'année 1947. Il s'agit 
d'un produit de récupération. obtenu notamment 
par filtrage des fumées de l'usine de Lubumbashi. 
Les installations de traitement des fumées étant en 
voie de développement, on peut s'altendr_e à une 
production plus importante du cadmium au cours 
des années à venir. 

k) Minerai de plomb. 
La production est en diminution par rapport à 

l'année 1947 et par rapport à l'avant-guerre, par 
suite de l'équipement progressif du seul gisement 
important connu au Congo belge. Dans l'état actuel 
de nos connaissances, il faut s'attendre à une dimi­
nution constante de la production de minerai de 
plomb. 

1) Argent. 
L'argent est un minerai accompagnateur dont · la 

production au Congo est liée à la production du 
minerai principal. En l'occurrence le minerai prin­
cipal est le minerai de cuivre, avec cette restriction 
que tous les minerais de cuivre ne sont pas ~gale­
ment riches en argent. 

m) Minerai de manganèse. 
La production de minerai de manganèse est en 

augmentation par rapport à l'année 1947, mais est 
restée en dessous du plafond de 25.300 tonnes 
atteint au cours de l'année 1941. Le gisement prin­
cipal de manganèse, actuellement connu au Congo 
belge. n 'est· pas encore mis Pn exploitation (2). Il 
semble bien que l'exploitation du minerai de man­
ganèse ne sera réellem,,:1t rentable que lorsqu'on 
pourra fabriquer du ferro-manganèse, ayant une 
valeur unitaire beaucoup plus grande et pouvant 
plus aisément supporter les frais de transport. La 
possibilité de fabrication du ferro-manganèse est liée 
au développement des centrales hydro-électriques 
du Katanga. Les possibilités d'écouler le ferro-man­
ganèse existent en Belgique et surtout aux U.S.A. 

n) Fonte. 
Il s'agit de fonte produite en partant de mitrailles 

et servant pour les besoins locaux. Il n'existe pas 
encore d'industrie sidérurgique partant du minerai. 
Cependant, indépendamment des latérites existant 

(!) Il n 'y a pas à proprement parler d'exploita tion de minerai de 

cadmium. Cependant ce métal se trouve sous forme de ,•omposé 

dans certains minerais extra its par l'Union Minière du · Haut• 

Katanga à Kipushi. On en récupère une partie sous forme cle 

poussières dans les opérations de grillage du minerai de zinc· 

(effectuées rar la Soged,im pour le compte de l'U.M.H .-K.). 

(2) C e qui a été produit en 1947 provient de la conce;sion de 

J,, Sud-Kat. et de la Sermikat. 
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à peu près sur tout le territoire de la Colonie, il 
existe au Katanga et en Province Orientale entre 
autres des gisements très importants de minerai de 
fer à haute teneur. Il semblerait, vu l'état actuel du 
développement du Congo belge et les perspectives 
d'avenir, que la naissance d'une industrie sidérur­
gique soit souhaitable. L'absence de coke n'est pas 
un obstacle infranchissable car, à l'exemple de la 
Suède et du Brésil, on pourrait utiliser le four élec­
trique avec comme agent réducteur le charbon de 
bois. La fabrication d'aciers de bonne qualité et 
d'aciers spéciaux paraît être actuellement rentable. 

L'attention des sidérurgistes belges devrait être 
attirée sur la question. 

o) Minerai de bismuth. 
II s'agit d'un minerai d'accompagnement pour 

lequel les possibilités d' èxtension de l'exploitation 
ne paraissent pas actuellement importantes. 

p) Bastnaesite. 
Il s'agit de terres rares, exploitées au Ruanda­

Urundi et pour lesquelles il n'existe pas encore 
actuellement de grands débouchés commerciaux. 

IV. - COURS DES METAUX EN 1948 

a) Or. 

Par ordonnances législatives 194 et 195 Fin/Bou 
du 6 juillet 1946, l'or produit au Congo belge et au 
Ruanda-Urundi est acquis par la Banque du Congo 
belge et payé en francs congolais à un prix équi­
valent à celui fixé par la Banque Natronale pour 
l"achat à ses guichets. 

Ce prix est égal à fr 49.145,- le kg. II corres­
pond à 1,49 fois le prix d'avant-guerre. 

b) . Cuivre. 
L~ cours du cuivre, sur le marché intérieur belge, 

s'est maintenu à fr 21,75 le kg au cours des cinq 
pre~iers mois de l'année 1948. II est monté à 
fr 22,25 au cours du mois de juin 1948, pour re­
descendre à fr 21,75 à la fin du mois de juillet. Le 
cours est ensuite monté en août à fr 23,50 le kg et 
s'est maintenu à ce taux jusqu'à la fin de 
l'année . 

Sur le marché de New-York. le cours qui était 
de 21,5 et la lb au cours des sept premiers mois, 
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Fig. 3. - Cours des métaux (1947-1949). 

est monté en août à 23,5 et la lb et s'est maintenu 
à ce taux jusqu'à la fin de l'année. 

Il y a lieu de noter que ce dernier taux corres­
pond à 2.24 fois celui d'août 1939 (10,50 et la lb). 

c) Etain. 
Le cours de l'étain, sur le marché intérieur belge, 

est passé de fr 91,50 le kg au début janvier à 
fr 93,- en février. Il s'est maintenu à ce taux jus­
qu'au 31 mai, pour monter le 1•r juin à fr 101,50 
le kilo et se maintenir à cette valeur jusqu'à la fin 
de l'année. 

Sur le marché de New-York. le cours qui était 
au début de I' année de 94 et la lb, est monté au 
1er juin à 103 et la lb et s'est maintenu à cette 
valeur jusqu'à la fin de l'année. 

On remarquera que ce cours équivaut à 2, 11 fois 
celui d'août 1939 (48,75 et la lb). 

d) Wolfram. 
Le wolfram, à 65 % d'anhydride tungstique, 

coté à Londres fin décembre 1947 à 133 sh 9 p 
l'unité, après s'être maintenu quelques mois à ce 
taux, est descendu en septembre à 103 sh 9 p, pour 
remonter fin décembre à 105 sh. 

En rédlité au cours de l'année 1948, les cota­
tions de Londres ont été purement nominales. Il a 
été pratiquement impQssible de vendre en Angle­
terre la wolframite du Congo belge. Le franc belge 
étant une monnaie forte, les pays qui n'en disposent 
pas en suffisance la réservent pour l'achat de pro­
duits de première nécessité. En 1948, c'était le cas 
de I' Angleterre, la France et la Scandinavie qui 
refusaient automatiquement toute· licence d'impor­
tation à leurs nationaux pour de la wolframite en 
provenance du Congo belge. 

La wolframite s'est vendue pratiquement sur le 
marché de New-York. où elle est passée de 33 et 
le point. droits d'entrée à déduire, à 23,75 et le 
point (duty paid) en août, et atteint 24,50 et le 
point en décembre 1948. 

e) Niobo-tantalite. 

En Belgique. il n'y a pas de cotation de ce mi­
nerai dont le marché est à peu près nul. Au5si 
certains producteurs stockent-ils actuellement le 
minerai extrait. 

La valeur de réalisation cif New-York des pen­
toxydes combinés T a2Ü5 + Nb2Ü5 peut cependant 



être estimée à 1/2 et U.S.A. par lb de pentoxyde 
contenu. 

Quant à la lantalite titrant plus de 60 % de 
T a2Ü5, elle est cotée de $ 2 à $ 2,75 la lb, mais le 
marché est très limité. 

f) Cobalt. 
Le cours du cobalt à Londres a été toute I' année 

de 10 sh la lb. 
II a été coté de même à New-York à $ 1,65 la 

lb. 

g) Cadmium. 
Le cadmium en baguettes se vend fob Anvers 

à fr 225,- le kg. 
Sur le marché de New-York. le cours du cad­

mium, qui s'était maintenu à $ 1,75 la lb jusqu'au 
31 mai 1948, est monté progressivement pour 
atteindre $ 1,95 la lb au 31 décembre 1948. 

h) Zinc. 
Le cours du zinc sur le marché intérieur belge 

est passé de fr 10,20 le kg en janvier à fr 11,60 en 
février. Il s'est maintenu aux environs de cette va­
leur jusqu'au mois de juillet. En août, le cours du 
zinc est passé de fr 14,50 le kg et a continué à 
monter progressivement jusqu'à fr 16,95 en fin 
d'année. 

Sur le marché de New-York le cours <lu zinc, 
qui s'était maintenu au cours des premiers mois 
à 12 et la lb, est passé en août à 15 et pour atteindre 
en fin d'année 17,50 et la lb, soit 3,69 fois le cours 
de 1939 · (4,75 et), 

i) Plomb. 
Enfin le cours du plomb, sur le marché intérieur 

belge, qui était à fr 14,50 le kg au début de l'année, 
atteint fr 14,95 fin mai pour monter en juin à 
fr 17_,95, en août à fr 19,315 et atteindre finalement 
fr 21,255 en décembre. 

Sur le marché américain, le zinc qui était à 
17,5 et la lb fin mai, est passé en août à 19,5 et et 
à 2 1,5 et en novembre. 

Ce dernier cours correspond à 4,26 fois celui 
d'aoftt 1939 (5,05 c!l. 

35 

30 

25 

20 

15 

10 • ·• 

5 ~ 

t 
L 
::> 

-8 
C 
g 

·a: 
.!! 

~-

o t\'::,J / / 1 ' 'f//1\,'::,'f//l\ '\ lz z 21 s s silll 1111 
Fi~. 4. - Valeur des productions minières en 1948 

(en centaines de millions de francs). 

V. - VALEUR DE LA PRODUCTION MINIERE AU CONGO BELGE 
ET AU RUANDA URUNDI 

Les chiffres donnés dans les deux tableaux ci­
dessous ont été obtenus en multipliant le cours 
moyen des métaux et minerais pendant l'année 1948 
par le poids de la production. Pour un produit 
comme le charbon qui ne donne pas lieu à exporta-

lion, nous avons admis un prix à la tonne assez 

faible, vu le fait qu'il s'agit d'un charbon qui n'est 

pas de première qualité. Pour les diamants nous 

avons dû prendre un cours fort approximatif. 

Production minérale du Ruanda-Urundi en 1948. 

Produits 
1 

Unité 
1 

Poids 
1 Teneurs moyennes(*) 1 

% 
Valeurs unitaires(*) 1 Valeurs totales("') 

Frs Frs 

Or raffiné ··············· · · ··· · ··· ··· kg 304 100 49.145 14.940.000 
Tantale-niobium .................. t 4 55 29.000 116.000 
Mixte cassitérite (tantalo-colum- t 24 13 % de Tant.- 62.669 1.504.000 

bite) ··············· ··· ············ columb. à 60 % 
et 87 % de SnÜ2 

à 73 % 
Minerai de tungstène ············ t 203 65 60.900 12.363.000 
Minerai d'étain ············ · ······· t 1.917 73 67.685 129.752.000 

1 Bastnaesite .................. ...... t 25 - 53.6.30 1.341.000 

160.016.000 

(*) Valeurs approximatives. 
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Pr~duction minérale du Congo belge en t 948. 

Produits 

Cadmium ... . ....... . .... .. ........ . 
Houille .. . .......................... . 
Cobalt alliage .......... . ....... .. 

Cobalt granulé ............. . ...... . 
Cuivre . . ....................... . .... . 
Diamants de joaillerie ............ . 
Diamants industriels ........... . 
Or raffiné .......................... . 
Fer ....... .... . .. ....... . ... ... ...... .. 
Plomb (min.) ................... . 
Manganèse (min.) .............. . 
Bismuth (miri.) ................... . 
Argent ............. . ............... . 
Tantale-niobium (tantalo-colum-

bite) . .. ..... ........ ..... . .. .... . .. 
Mixtes cassitérite-tantalo-colum-

bite .... ... ... . . . . . .... . ..... . 

Minerai de tungstène . . .. . .... . 
Minerai mixte cassitérite-wol-

fram .. ... . . .. .. .... . .. ..... . . . . 

Minerai · d'étain . ... .. .. . ....... . 
Etain des fonderies 

Fonte . .. . . . .. ........ .. .. .... . ..... . . . 
Minerai de zinc ................. .. 

(') Valeurs approximatives. 

Unité 

t 
t 
t 

t 
t 

Carats 
Carats 

kg 
t 

t 
kg 
kg 

t 
t 

t 
t 

Poids 

1.741 
155.481 
550.814 

5.273.753 
9.020 

1.002 
12.765 

652 
l 18.368 

141 

497 

15 
397 

16.228 
3.937 

On voit à la lecture des tableaux et du dia­
gramme qui en résulte que la valeur de la production 
de cuivre représente plus de la moitié de la valeur 
totale de la production minière. Par ordre d'impor-

1 
Teneurs moyennes("') 1 Valeurs unitaires(*) 1 

% Frs 

100 
100 

38 Co 
9 Cu 
ioo 
100 
100 
100 
100 

40 
50 
70 

100 

55 

13'% de 
T a2Ü5-Nb205 

à 60 % de pen­
toxydes · combi­
nés et 87 % de 
Sn02 à 73 % 

de Sn 
65 

38 % de WOs 
à 65 % d'adde 

tungstique et 
62 % de Sn02 
à 73 % de Sri 

73 
100 

59 

.:.232.325 
350 

62.279 

142.957 
22.500 

198 
28 

49:145 

5.053 
1.126 

50 
1.052 

29.000 

60.900 
65.107 

67.685 
déjà compris 

dans le minerai; 
supplément à 

ajouter 5.238,-
2.000 
2.151 

Valeurs totales(") 

Frs 

4.182.000 
41.123.000 

396.530.000 

248.888.000 
3.498-322.000 

109.061.000 
147.665.000 
443.288.000 

5.065.000 
14.373.000 

33.000 
124.5)3.000 

3 u46.ooo 

914.000 
25.847.000 

1.098.392.000 
20.622.000 

282.000 
177.227.000 

6.391 .570.000 

tance décroissante, viennent ensuite la cassitérite 
(avec l'étain fondu sur place), le cobalt, l'or, le dia­
mant. le minerai de zinc, l'argent, etc ... 

VI. - SITUATION DES EXPLOITATIONS 

a) Exploitations aurifères du nord-est de la 
Colonie. 

On assiste actuellement à un développement pro­
gressif des exploitations filoniennes, nécessitant des 
usines de broyage, d'amalgamation et de cyanura­
tion. Malgré une diminution de la production to­
tale d'or par rapport à l'année 1947, la production 
d'or filonien en 1948 est en augmentahon de près 
de 300 kg sur la production correspondante de 

194·7. Les réserves des gisements détritiques s' épui­
sent forcément et pour I' avenir il est nécessaire de 
prévoir un développement important de l'exploita­
tion des gisements primaires. L'exploitation ration­
nelfo et économique des gisements primaires de­
mandera des moyens mécaniques puissants, ainsi 
que le corollaire indispensable, la création de sour­
ces d'énergie à bon marché. Ce programme de­
mande des investis3ements importants en matériel 
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et en installations, qui sont Jortement freinés par le 
prix, actuellement manifestement trop bas, de vente 
de l'or. 

Les exploitations aurifères traitant les alluvions 
et les éluvions. sont peu mécanisées. Dans la grande 
majcrité des cas, l'extraction du stérile et du gra­
vier se fait manuellement, à la pelle, avec transport 
à la brouette, là où le chargement direct ou l'éva­
cuation par gouttières ne peut être pratiqué. Il y 
a cependant une tendance, dans le chef de cer­
taines sociétés, à mécaniser les opérations d'abat­
tage (dragues, draguelines et pelles mécaniques ou 
hydraulic mining) et les opérations de transport 
(locomotives ou grosses bennes). Le traitement du 
gravier se fait presque exclusivement à la table dor­
mante (sluice). 

Il est intéressant de chercher dès à présent à 
augmenter la productivité de la M.0.1. et de la 
M.O.E., occupées à l'exploitation des gisements 
détritiques aurifères. En collaboration étroite avec 
tous les exploitants, le Service des Mines va entre­
prendre l'étude de l'organisation, de la concentra­
tion et des moyens mécaniques modernes les mieux 
appropriés aux gisements existants. Le problème 
de l'exploitation des gîtes primaires demande la 
mise au point d'une méthode rapide et aussi peu 
onéreuse que possible de prospection des filons. En 
effet, avant d'établir des installations fixes impor­
tantes pour l'exploitation d'un filon, il faut être 
documenté aussi complètement que possible sur 
les réserves et les conditions du gisement, afin de 
pouvoir déterminer la méthode d'exploitation, l' ou­
tillage à mettre en œuvre et la charge d'amortisse­
ment qui doit être répartie sur le tonnage à extraire. 

b) Exploitations stannifères du Maniema et du 
Ruanda-Urundi. 

Ce qui vient d'être dit précédemment pour les 
exploitations aurifères peut, exception faite du prix 
de vente du produit extrait, se répél-er presque 
textuellement pour les exploitations stannifères du 
Maniéma et du Ruanda-Urundi. Les réserves des 
gisements détritiques, qui tout naturellement ont été 
découvertes les premières et mises en exploitation, 
s'épuisent graduellement ·et il est nécessaire de pré­
voir pour l'avenir un développement important de 
l'exploitation des gisements primaires. D'après les 
quelques renseignements qui ont été recueillis jus­
qu'à présent, il semble qu'il y ait un sérieux espoir 
de trouver des gisements primaires importants tant 
au Maniéma qu'au Ruanda-Urundi. 

L'exploitation rationnelle et économique des gise ­
ments primaires demandera, comme dans le cas de 
l'or, des installations et un outillage fort importants, 
avec comme corollaire indispensable, la création 
de sources d'énergie à bon marché. Il est nécessaire 
d'entreprendre dès à présent les études et les pros­
pections indispensables pour la mise en valeur des 
filons et batholytes, car cette phase préliminaire de­
mandera du temps et des capitaux. 

Les exploitations stannifères traitant les alluvions 
et les éluvions sont encore peu mécanisées. Dans 
la grande majorité des cas, l'extraction du stérile et 
du gravier se fait manuellement, à la pelle, avec 
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transport à la br~uette, là où le chargement direct 
ou l'évacuation par gouttières ne peut être pra­
tiqué. Certaines sociétés ont cependant commencé 
à mécaniser ou ont à l'étude la mécanisation 
des opérations ci' abattage et de transport. De grands 
progrès peuvent encore être faits dans ce domaine. 
Le traitement du gravier se fait presque exclusive­
ment à la table dormante (sluice). Ce procédé 
d'épuration a l'avantage d'une grande simplicité et 
ne nécessite pas des investissements importants. Ce­
pendant, il amene très souvent une perte plus ou 
moins importante de cassitérite fine restant dans les 
tailings et de plus il demande une grande consom­
mation d'eau, ce qui est un obstacle très sérieux 
dans les régions pauvres en eau. Ce problème du 
traitement du gravier contenant de la cassitérite 
mérite une étude sérieuse. 

Il se pose également un problème -d'augmentation 
de la productivité tant de la M.0.1. que de la 
M.O.E., dont la solution peut être donnée par une 
plus grande concentration, une meilleure organi­
sation et une mécanisation appropriée. La mise au 
point d'une méthode rapide et aussi p,~u onéreuse 
que possible de prospection des filons est souhai­
table, comme pour les exploitations aurifères. 

c) Exploitations stannifères de Manono-Kito­
tola ( Géom ines). 

Le gisement consiste en un gros b:itholyte de 
pegmatite stannifère. Jusqu'à prése~t l' exploitatior, 
s'est faite dans la zone superficielle altérée de ce 
batholyte, qui comprend une épaisseur de 1 5 m 
environ d'éluvions suivies d'une zone de roches 
tendres sur 10 à 15 m d'épaisseur. L'exploitation 
est fortement mécanisée. Dans la presque totalité 
des carrières ~n trouve l'organisation suivante : 
enlèvement des éluvions par grosses pelles élec­
triques à godets: déversement du godet dans une 
trémie mobile qui alimente une courroie trans­
porteuse: la courroie transporteuse déverse ses 
produits en tête de laverie. Les laveries (une par 
carrière) sont fixes et comportent des débourbeurs, 
trommels classificateurs, bacs à piston et rhéola­
veurs, et tables à secousses pour la récupération de 
la fine cassitérite. Les tailings sont mis à terril par 
courroie transporteuse. Les pertes aux tailings ne 
dépassent pas 2 % . 

Au point de vue technique et au point de vue 
social. la Géomines est un des ensembles les plus 
rem,,rquables de l'Afrique Centrale. La Géomines 
a commencé l'étude de l'exploitation des roches 
dures stannifères qui font suite aux roches tendres 
actuellement en exploitation. Un chantier d'essai 
est en voie d'équipement. 

La force motrice nécessaire est fournie par la cen .. 
traie hydro-électrique de Piana. Des travaux sont 
en cours afin de porter la puissance installée à cette 
centrale de 15.000 à 40.000 CV. Lorsque la cen­
trale hydro-électrique pourra fournir .la nouvelle 
puissance prévue, la Géomines disposera d'un sup -
plément d'énergie à bon marché, qui lui permettra 
d'envisag-er diverses fabrications complémentaires : 
fabrication d'acier au four électrique en partant de 
min~rai de fer; traitement de l'ilménite. etc .. 
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d) Exploitations stannifères de Mitwaba (Ser­
mikat). 

Le concessionnaire, Sermikat, a fait un effort pour 
la mécanisation de ses exploitations. Le gisement 
n'est pas concentré comme à Manono. Les graviers 
alluvionnaires et éluvionnaires sont traités dans des 
laveries. 

Les résultats obtenus à la Sennikat pourront ser­
vir de base aux études de mécanisation des exploi­
tations non concentrées, qui en sont encore au stade 
de la pelle et de la brouette. 

e) Groupe du cuivre. 
L'Union Minière du Haut-Katanga, principal 

concessionnaire, poursuit le développement de ses 
installations et de sa production. 

Cependant le Congo belge manque actuellement 
de charbon de première qualité et de coke. Ces 
deux produits lui sont fournis, en ord-re principal, 
par la Rhodésie et l'Afrique du Sud. Cependant. 
ces deux derniers pays ont développé une importante 
industrie qui absorbe la plus grande partie de leurs 
disponibilités en coke et en charbon. Le Congo doit 
donc. dans toute la mesure du possible, faire appel 
à l'énergie hydro-électrique qui peut êtrf'. produite 
à un prix de ·revient assez bas. Le développement 
de la production de l'U.M.H.-K. est intimement 
lié éiU développement de centrales hydro-électriques 
dans le Haut-Katangu. Elle s'est attelée énergique­
ffil'n t à ce problème. 

l:ne première centrale comprenant trois ou quatre 
unités de 15.000 CV est en construction à Koni 
dan~ le bassin de la Lufira. Un premier groupe 
turbo-alternateur entrera· vraisemblablement en acti­
vité ayant la fin de l'année 1949 et les .-1.utres grou­
pes suivront en 1950. Dans la région de Kolwezi, à 
Nzilo sur le Lualaba, on a commencé les travaux 
de construction d'une centrale de 100.000 à 
120.000 CV de puissance. Il faut prévoir la mise en 
activité de cette centrale en 1951-1952. Le total de 
l' énergi.e électrique ainsi disponible aux trois cen­
trales de la société sera voisin de 1.000.000.000 de 
kWh par an. 

L'Union Minière poursuit parallèlement l' exten­
sion et l'équipement de ses diverses usines de trai­
tement. Elle se dirige de plus vers la production de 
produits finis qui peuvent plus aisément supporter 
de longs tra.nsports t-errestres. En collaboration avec 
l'industri~ belge du zinc, elle s'occupe de l'érection, 
à proximité immédiate de Kolwezi, d'une usine de 
fabrication de zinc électrolytique, pouvant produire 
annuellement 35.000 tonnes de zinc de première 
qualité. 

La mécanisation des· opérations d'abattage, de 
transport et de traitement est fortement poussée.• Les 
chantiers et les usines peuvent supporter la com­
paraison avec les meilleures installations européen­
nes ou américaines. 

f) Charbonnage de la Luena. 
L'exploitation de ce charbonnage vient d'entrer 

dans une phase décisive de mécanisation. A 
l'exemple des méthodes d'exploitation tout à fait 
modernes utilisées aux U.S.A., toute l'extraction va 
se faire en carrière à ciel ouvert. L'enlèvement de 
cubes importants de stérile se fait par plusieurs 
tourna pulls, turnadozers aidés à l'occasion par des 
scarificateurs lorsque la roche est plus dure. 

g) Exploitations de sel. 

Des exploitations de NaCI sont en cours au Ka­
tang·a. II s'agit de petites exploitations, fort rudi­
mentaires, qui se font à partir de sources salines. 
D'autres possibilités existent, ainsi qu'un marché 
intérieur relativement important. Cette question 
mérite une étude sérieuse, en étroite collaboration 
avec le Comité Spécial du Katanga. 

h) Exploitations diamantifères du Kasaï. 

On peut distinguer actuellement les exploitations 
de diamants industriels dans la région de Bak­
wanga et les exploitations de diamants de joailierie 
dan, la région de Tshikapa. 

Dans la région de Bakwanga, il s'agit d'un gise; 
ment détritique concentré qui se prête tr&s bien à la 
méornisation . La société est entrée résolument dans 
cette voie et un matériel important vient encore 
d'être commandé et est déjà en voie d'achemine­
ment. La fourniture d 'énergie s·e fera en partant 
d'une centrale hydro-électrique de 12.000 CV, dont 
la construction vient d'être commencée. En atten­
dant la mise en marche de cette centraie, des mo­
teur-, Diesel seront rr,is provisoirement en service. 
Le gisement primafre de Bakwanga vient d'être 
découvert. La pro5pection en est commencée. 
L'étude de la mise ·en exploitation devra être entre­
prise aussitôt que possible. 

Dans la région de Tshikapa on n'a exploité jus-· 
qu à présent que les · gîtes alluvionnafr.es et élu­
vio.1naires assez dispersés. A part . les laveries mo• 
biles, entraînées par locomobiles cl1iluffées aux. bois, 
la mécanisation est relativement peu · ;)cmssée. Ce 
problème est à l'étude. 

Dès .à présent, il est nécessaire d'entreprendre 
active~ent la recherche du gisement primaire. 

CHAPITRE Il. 

USINES DE TRAITEMENT 

A. - OR 

En activité en 1948. 
- Les usines de b10yage et de traitement de ·1a 

.Société des Mines d'or de Kilo-Moto dans les sec­
teur de Kilo et de Moto. 

Ces usines sont au nombre de sept dans le secteur 
de Kilo et de cinq dans le secteur de Moto. Elles 
sont alimentées en énergie par des central,!s hydro- , 
électriques sauf deux petites usines du secteur de 
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Kilo, dont l'unè est alimentée par une locomobile 
tandis que l'autre utilise des moteurs à mazout. 

__:_ Les usines de broyage et de traitement de la 
Société Minière de la Tele et de la Société Mi­
nière de l'Aruwiri-lturi. Ces usines sont au nom­
bre de trois et sont alimentées, soit par centrales 
thermiques, soit par locomobiles 2t chaudières. 

---:- L'usine de broyage et de traitement de la So-
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ciété Mincobel. L 'énergie nécessaire est fournie 
par des locomobiles. Cette usine doit être prochai­
nement transformée. 

- L'usine de broyage et de traitement de la 
M.G.L. Sud. 

- L'usine de broyage et de traitement de la 
Cobelmin. 

B. - CASSITERITE 

Il existe quelques pélites usines de broyage pour 
le traitement du minerai dur provenant de certaines 
exploitations filoniennes. Lorsque la cassitérite est 
accompagnée de minerais mixtes, la séparation en 
est souvent obtenue au séparateur él:c'ctro-magné­
tique. 

li existe en plus : 
- Une fonderie d'étain de la Géomines à Ma-­

nono. 

- Une fonderi e de la Sermikat à Lubudi. 
Pendant la durée ries hostilités, les produrleurs 

de minerai d'étain du Congo belge et du Ruanda 
Urundi avaient confié la grande majorité du mi­
ner:1i produit pour L.1 fusion aux deux fonderies­
précitées. 

Depuis fo. fin des l,ostilités, lu majeure partie du 
minerai extrait est actuellement acheminée vers la 
Belr,ique pour être traitée à l'usine cl'Oolen. 

C. - GROUPE DU CUIVRE 
(Cuivre - cobalt - zinc - argent - cadmium.) 

1 ) Concentration du minerai. 

- Usine de concentration des mine>rais oxydés 
cuprifères. par gravité et par flottage. à Jadotville­
Panda. 

- Usine de concentration par flottaqe des mine­
rais oxydés cuprifères et cobaltifèœs à Kolwezi. 

- Usine de concentration de la Mine Prince 
Léopold à Kipushi , qui traite les minerais sulfurés 
cuprifères par concentration simple et les minerais 
cuprifères et zincifères par concenl·ration sélective. 

2) Métallurgie . . 

Les concentrés de minerai de cuivre fournis par 
les usines dont il est question ci-dessus sont traités 
dans les usines citées ci-après. 

- Usine de convertissage d'Elisaoethv:lle-1.u­
bumbashi. Cette usine traite les minerais sulfurés 
venant de l'usin<' de concentration de la Mine 
Prince Léopold, auxquels on additionne une cer­
taine quantité de minerai oxydé afin que l'ensemble 
ait une teneur détenninée en soufre. L e mélange 
est grillé. puis passé aux fours water-jackets. La 
matte produite passe dans un four d'attente puis 
est traitée au convertisseur. Le produit sortant du 
convertisseur est un cuivre brut à 98,5 % de cuivre. 
Un four de coulée reçoit le cuivre du convertisseur, 
à l'aide de poches. Le lingotage se fait par une ma­
chine de coulée recriligne. Le produit final obtenu 
à !"usine de Lubumbashi, dénommé U.M.P.C., doit 
encore subir un raffinage à l'usine belge d'Oolen, 
où l'on récupère l'or el l'argent restant contenus 
dans le cuivre. 

La capacité par jour e t à plein régime de l'usin e 
est de 300 tonnes de cuivre U.M.P.C. La capacité 
de l'usine va être augmentée sous peu par l'addition 
d'un appareil d e grillage et par l'installation d'un 
second convertisseur. 

- Les minerais de cuivre oxydés concentrés à 
Jadotville-Panda et à Kolwezi sont traités à l'usine 

de lixiviation et d 'électrolyse de Jadotville-Shituru. 
Les cathodes de Cu obtenues à l'usine d'élec~roh-se 
sont fondues dans un four électrique. nuis coulées 
sous forme de wire-bar ou d'lngo-bar. Il s' agi l d'un 
produn marchand d'une grande pun·té qui. e.st 
utilisé sans aucune autre opération d' affinagf•. 

Les minerais cobaltifères riches sont traité.;. aux 
fours électriques de Jadotville-Panda et donnt-nt un 
a!liage blanc cobaltifère à environ 40 % de cobalt 
et 9 % de Cu. Cet alliage cobaltifère est expédié en 
Belgique ou aux U .S.A. pour y être raffiné. 

En annexe à l'usine d 'é lectrolyse du Cu de Shi­
turu. l'U.M.H.-K. a construit une usine à cobalt 
électrolytique alimentée par les rejets de I' mine 
d'électrolyse du Cu. 

Les ca thodes de cobalt sont passées au four élec­
trique. dont les coulées refroidies par eau donnent 
le cobalt granulé qui est un produit marchand. 

- Les minerais de zinc riches provenant du con­
centrateur de Kipushi sont grillés en partie à l\1,inc>· 
à acide sulfurique de la Sogech im. Les concentrés­
de zinc crus non traités et les concentrés !!ri llés• 
sont actuellement expédiés et traités à l'étranger. 

Vers t 952, un e partie des concentrés d<· zinc 
sera traitée- à l'us ine d'éledrolyse en cons truction 
à Kolwezi. · 

Le cadmium se lrouve associé a:.ix blendt·s 
extraites à la Mine Prince Léopold. l.Jpe partie de 
ce cadmium est récupérée par filtrage des gaz d<> 
grillage et de water-jackets à l'usine de Lubumbashi 
et à l'installation de grillage de la Sogechim. Ln 
lixiviation d es poussières cadmifères do,rne une so­
lution de sulfate de cadmium qui, misP en présenct' 
du zinc. abandonne son cadmium sous fornw d 'un 
dépôt spongieux. La distillation de c<·'lui-d . suiyie 
d'une fusion à l'abri. de l'air, donne un µroduil. 
marchand (baguettes ou grenailles) d'unt' grande 
pureté. 



Mars 1950 Congo belge - Production et main-d'œuvre en 1948 

D. - CHARBONNAGE DE LA LUENA 

Ce charbonnage dispose d'un lavoir avec rhéolaveurs, destiné à épurer le charbon et à en retirer 
le maximum de stérile et de pyrite. 

E. - EXPLOITATIONS DIAMANTIFERES DU KASAI 

Les concentrés produits dans les laveries fixes, à 
pans rotatifs du secteur de Bakwanga, sont traités 
à la Centrale de triage de Bakwanga, d'où sort le 
diamant brut. 

Les concentrés produits dans les laveries mobiles, 
à pans rotatifs du secteur de Tshikapa, sont traités 
à la Centrale de Tshikapa, d'où sort également le 
diamant brut. 

CHAPITRE III. 

CARRIERES 

Le Service n'est pas encore en possession de 
données suffisantes pour pouvoir établir une vue 
d'ensemble de la situation. L'étude et l'inspection 

des cameres ont déjà débuté en 1948, tout spécia­
lement dans la province de Léopoldville. 

CHAPITRE IV. 

MAIN-D'ŒUVRE 

I. - SITUATION 
Les effectifs européens et indigènes, employés au 

31 décembre 1948 dans les exploitations minières 

Provinces 

Léopoldviile ....... .. . . . . . .... . . ...... . 
Kasaï .............. . ....... . . . .......... . 
Katanga .... .... ......... ........... . . .. 
Kivu .... . ................. . .. .. .. ...... . 
Province Orientale 

Total: 
Congo belge ........... . ..... . .. . .... .. 
Ruanda-Urundi 

Total Congo belge et Ruanda-Urundi .. 

du Congo belge et du Ruanda-Urundi, se répartis­
sent comme suit : 

M.O.E. M.O.1. 

12 471 
216 20.573 

1.677 34.873 
344 37.520 
319 38.410 

2.568 131.847 
124 14.465 

2.692 146._312 (1) 

(l) Au point de vue de la main-d'œuvrc il n'est pas toujours possible de la donner exactement pour chaque pro­

duit, car il arrive très souvent que les minerais sont associés. A la fin de l'année 1947, 2.481 européens et 134.00'7 indi­

gènes étaient occupés dans les exploltations. prospections, usines Je traitement et servlc~s divers des mines du Congo belge. 

La comparaison avec les effectifs employfs au 
31 décembre 1947 montre les différences suivantes : 

a) Dans la province du Kasaï, la M.O.E. est 
stationnaire, tandis que la M.0.1. est en diminu­
tion de 1.246 unités. Ce résultat a été obtenu 
quoique la production en poids des diamants au 
C()urs de l'année 1948 soit légèrement supérieure 
à la production en poids de l'année 1947. Il traduit 
donc une augmentation de la productivité de la 
M.0.1., :.ésultant de la rationalisation en cours dans 
le secteur de T shikapa. La mécanisation qui vient 
d'être poussée dans le secteur de Bakwanga amé-

liorera encore les résultats pour l'année 1949. 
b) Dans la province du Katanga, la M.0.E. 

est en augmentation de 177 unités et la .M.0.1. 
est en augmentation de 8.354 unités. Cette aug­
mentation est due pour une faible part à I' augmen­
tation légère de la production. L'analyse des chif­
fres relevés dans chaque société montre qu'il y a 
une augmentation d'environ 6.500 ouvriers indi­
gènes occupés par les entrepreneurs de I'U.M.H.-K. 
et d'environ 1.200 ouvriers indigènes dans le per­
sonnel de la Géomines. Dans les deux cas, ces 
augmentations ont été rendues nécessaires par les 



llmNileJ des M111er de Belgiq11e Tome :XLIX - 2• livraîson 

GOUYERNEMENT GENERAL 
........ .,,.- ··· ........ . 

4D.G./3DIR 
:·~ .......... .. .. # .... . .._ ... L' 

SERVICE DES MINES · 

MAÎN D'OEUVRE 

iNDÏGENE 

19 48 

IO() 200Km. 

L EGEN DE 

Exploitation O 500 travailleurs 

Pro:à pection ■ 

Trai tement 83 
Diver~ t8J 

1 _ 1 e· 

500 tr 
'iOO Q 

eyvilk 

'""' 

Jj)-······ .... "\ .. 

f7 . 
i 

0 ,•' 

Gouvernement Général du Congo belge. 

REPARrITION DE LA MAIN-D'ŒUVRE INDIGENE DANS LES EXPLOITATIONS MINIERES 
ET LES PROSPECTIONS EN 1948 

importants travaux de construction en cours (ct:n­
trales hydro-électriques , usines, camps en maté­
riaux durs , etc ... ). Il n'y a donc pos f'U de dimi ­
nution de la production de la main-d' œuvre. 

c) Dans la province du Kivu, il n ' y a pratique­
ment pas de changement dans la M.O.E. mais une 
augmentation de 1 .262 unités dans ln M.O.I. C e tti> 
variation peut s' expliquer par l'augmentation co:­
rélative de la production en poids de cassitérite 
(4 % par rapport à 1947). On p eut donc en con­
clure qu'il n'y a pas eu de changement dans la pro­
ductivité de la M.O.I. , quoique de réels progrès 

puissent encore être fa its dans ce domaine. 
d) Dans Ia Province Orientale il y a une faible 

augmentation de la M .O.E., 7 unités. et une aug­
mentation de ia M .0 .1. de 2.605 unités . L'examen 
dé taillé des chiffres pour chaque société montre que, 
pour une extraction d'or supérieure dans la pro­
v;ncc Oriental e de 200 kg à celle de 1947, il y a 
u ,1~' augm entation de 2 .0 0 0 travaiffeu rs indigènes 
occupés. Pour les c>xploitations de ca~sitérite, il y 
a une diminution de la production pa r rapport à 
1947 et une augmentation de la M .0.1. occupée 
de près de 1.000 unités . On doit donc en conclure 
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qu'il y a eu une diminution de la productivité de 
la main-d'œuvre qui paraît due, en ordre principal, 
à une diminution de la teneur à l' excavé des gise­
ments exploités. 

e) Dans le Ruanda-Urundi, la M.0.E. a aug­
menté de 21 unités et la M.0.1. a enregistré une 
augmentation de 1.242 unités. La production en 
poids a cependant enregistré une légère baisse dans 
son ensemble. li faut donc en conclure que la pro-­
ductivité de la M.O.I. a diminué. 

f) Pour l'ensemble du Congo belge et du 
Ruanda-Urundi, le total des effectifs employés au 
31 décembre 1948 montre une augmentation de la 
M.0.E. de 274 unités et U:ne augmentation de la 
M.0.1. de 12.305 unités. 

II. - REPARTITION DE LA MAIN-D'ŒUVRE 
Par rapport aux divers travaux. les effectifs em­

ployés au 31 décembre 1948 se répartissent comme 
suit: 

Provinces 1 Exploitation 1 Usines trait: 1 Prospection 1 Services divers 
i 

1 M.O.E. 1 M.0.1. 1 M.O.E. 

Léo .......... ........ - - -
Kasaï ····· ··· ······· 108 14.567 -
Katanga ...... . .... 570 19.788 569 
Kivu .... .. .... . ..... 229 32.432 4 
Prov. Orientale .... 237 34.532 15 

Total , 1 

1 1 

Congo belge .. . 1.144 101.319 588 
Ruanda-Urundi 93 12.937 -

Tot. Congo b. et 1 
Ruanda-Urundi . 1.237 1 114.256 1 588 

La comparaison avec les chiffres correspondants 
du · 31 décembre 1947 donne les résultats suivants : 

Au total tous les chiffres sont en augmentation. 
mais les différences les plus marquantes se situent 
à la M.0.1. exploitation ( + 5.290 unités), à la 
M.O.I. services divers ( + 6.731 unités) et à la 
M.O.E. services divers ( + 127 unités). La raison 
de ces augmentations a été donnée précédemment 

III. - PRODUCTIVITE 
DE LA MAIN-D'ŒUVRE 

Dans le tableau d-dessous qui se rapporte à 
l'année 1948, il a été calculé les rendements moyens 
en poids et en valeur de l'effectif employé dans 
les mines. Ces rendements ont été obtenus en di­
visant, soit le poids de la production, soit sa valeur 
établie en partant ·des cours mondiaux; par les· 
chiffres de l'effectif total employé au 31 décem­
bre 1948. Ces chiffres n'ont pas une valeur absolue, 
car il aurait fallu prendre comme diviseur l'effectif­
total moyen au travail pendant toute l'année 1948. 
Cependant, les résultats obtenus permettent de se 
faire une bonne idée des productivités de la main­
d' œuvrè dans les différentes industries minières du 
Congo et du Ruanda-Urundi, groupées suivant les 
substances produites. 

Dans la main-d'œuvre, on n'a pas repris celle 
des sociétés qui ne font que des travaux de pros­
pection (par exemple Rémina). 

L'étude des chiffres donnés dans le tableau ci­
dessus amène aux conclusions suivantes. 

a) La productivité de la M.0.1. et même de la 
M.0.E. est beaucoup plus faible au Ruanda­
Urundi qu'au Congo belge. Ce fait est explicable 

1 

1 

1 

M.0.1. l M.O.E. 1 M.O.l. l M.O.E. 1 M.O.l. 
1 

- 12 471 - -
- 23 1.665 85 4.341 

5.476 61 1.132 477 8.477 
208 56 2.550 56 2.329 
927 51 2.446 15 5o6 

1 1 1 1 

6.611 203 8.264 633 15.653 
- 14 649 17 879 

6.611 1 217 1 8.913 1 650 1 16.532 

en partie par la nature des gisements, mais il paraît 
dû également au gaspillage d'une main-d'œuvre 
indigène abondante et peu coûteuse. Ce dernier 
point est tout spécialement remarquable dans les 
exploitations minières dirigées par des colons. 

b) Au Congo belge. c'est la M.0.1. employée 
dans les exploitations alluvionnaires aurifères, qui 
produit la valeur la moins élevée. Ce fait est dû au 
prix nettement trop bas de l'or (qui devrait être 
multiplié par un coefficient de 1,5 à 1,7 pour être 
plus normal) et à la mécanisation encore peu pous­
sée des chantiers. 

Vient ensuite la M.O.I. employée dans les exploi­
tations de diamants de joaillerie du secteur de T shi­
kapa. Il s'agit de gisements dispersés et encore peu 
mécanisés. La rationalisation et la mécanisation de 
ces travaux sont actuellement à l'étude. 

Viennent ensuite la M.0.1., employée dans les 
exploitations de diamants industriels, et la M.0.1.. 
employée dans les exploitations aurifères filonien­
nes. Dans le premier cas, on doit attendre un résul­
tat favorable de la mécanisation qui est en cours, 
tandis que dans le second cas, les chiffres s' amélio­
reront automatiquement avec l'augmentation du 
prix de vente de l'or. 

La productivité de la M.O.I. employée à l'extrac­
tion de la - cassitérite u bénéficié d'un cours, rela­
tivement bon. de vente d e l'étain. Cette producti­
vité est · encore susceptible d'une amélioration · sé­
rieuse. Les résultats maxima sont atteints au char­
bonnage de la Luena et surtout dans les exploi- · 
tations de l'Union Minière du Haut-Katanga. Le 
chiffre de 186.812 fr, obtenu à l'Union Minière, est 
remarquable. Afin d'établi.r un point de compa-· 
raison, on peut calculer la productivité de l'ouvrier 
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Congo belge. 

Substances extraites 

Or alluvionnaire .. . . . . . 
Or filonien .. .. ... ...... .. 
Cassitérite . . . . . ... .... .. . . 
Cassitérite mixte . .... . . 
Charbon .............. . . . . 
Diamants industriels .. . 
Diamants joaillerie .... . . 
Concentrés .le zinc, co-

balt, plomb, manga­
nèse, cuivre 

Pour tout le Congo .. . . . . 

Main-d'œuvrc 

M.O.E. 
total 

326 
84 

381 
8 

16 
115 
98 

1.496 

M.0.1. 
total 

38.993 
6.229 

38.590 
1.900 

987 
8.354 

t 1.911 

23.234 

130.198 

Rendement annuel 

M.O.E. M.0.1. 

1 

Valeur Valeur 

kg de réalisation kg de réalisa lion 

Fr. Fr. 

20,5 1.007.473 0, 172 8.453 
27,4 1.346.573 0,370 18. 184 

42.593 2.882.907 421 28-495 
100.459 6.402.548 423 26.958 

7.343 T. 2.570.050 119 T. 41.650 
45.858 C. 1.284.024 631 C. 17.668 

5.621 C. t.1 i-::2.958 46 C. 9.108 

173.629 2.901.340 11.180 186.812 

2.532.317 49.091 
--

Ruanda-Urundi. 
-

Or alluvionnaire ···· ···· 30 2.738 
Cassitérite ····· · ·· ······ ·· 90 10.296 
Minerais associés, wol-

fram-Ta2Ü5-Nb2O5 ... 2 1.129 
Cassitérite mixte ... .... . 1 108 
Bastnaesite ···· · ····· ··· ·· 1 129 

Pour tout le Ruanda-Ur. 124 14.400 

mineur belge. Grosso-modo cette productivité s'éta­
blit comme suit pour l'année 1948 : 

Rendement moyen journalier fond et 
surf ace réunis . . . ... .... .. .. . ........ . 600 kg 

Prix de vente moyen du charbon à la 
tonne .. . .. . .. . .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. . . .. .. 700 fr 

Nombre de jours de travail . . . . . . . . . . . . . . . 295 
Productivité = 600 X 0,7 X 295 = 123.900 fr. 

IV. - SALAIRES 
ET AVANTAGES EN NATURE 

ACCORDES A LA MAIN-D'ŒUVRE INDIGENE 
Il n'est pas possible de donner un:~ vue d'en­

semble des salaires et autres avantages dont bé­
néficient les travailleurs des sociétés minières du 
Congo belge et du Ruanda-Urundi. Il est à noter 
cependant que la notion de salaire au Congo belge 
ne correspond pa s du tout à la notion d e salaire 
telle qu'elle est admise dans les pays plus évolués. 
En effet, dans la plupart d es grandes sociétés mi 
nières. le salaire payé en espèces à l'indigène non 
évolué ne représente que 25 à 30 % du montant 
total des dépenses faites pour cette main-d' œuvre. 
Les 70 à 75 % non fournis en espèces représentent 
les rations, le logem ent, les frais médicaux, les 
équipements, etc. , qui sont fournis aux travailleurs 
et à leur famille. Cette façon de procéder se jus-

10, 1 496.365 o. 11 t 5.455 
21.302 1.441.826 186 12.602 

103.526 6.245.048 183 11.063 
24.490 1.534.764 227 14.226 
25.095 1.341.000 195 10.395 

1.290.451 11.112 

tifie, car elle assure beaucoup mieux et à bien meil­
leur compte la satisfaction des besoins essntiels de 
l'indigène peu évolué. 

V. - RECAPITULATION 
Le tableau suivant donne le relevé ~e la main­

d' œuvre employée dans les mines du Congo belge 
et du Ruanda-Urundi, à partir de l'année 1938. 

Année 

1938 
1939 
1940 
1941 
1942 
194.3 
1944 
1945 
1946 
1947 
1948 

M.O.E. 

2.261 
2.325 
2.293 
2.346 
2.374 
1.9·19 
1.980 
2.457 
2.152 
2.481 
2.692 

M.O.1. 

149.961 
151.466 
163.897 
181.302 
192.861 
170.884 
159.598 
164.557 
138.906 
134.007 
146.312 

Léopoldville, le 15 juin 1949. 

Le Directeur chef de Service, 

A. VAES. 
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SAMENVATTING 

Huidig ver~lag bevat een lijst van de mijnont­
ginningen en hun verspreding in de verschillende 
provincies. Het geeft vervolgens de voortgebrachte 
hoeveelheden van de v,erschillende producten in 
1948 en deze worden vergeleken met de voort­
brengst van de jaren 1938-47. Deze vergelijking 
wordt nog vergemakkeli;kt door verscheidene dia­
grammen. 

De reden voor de variaties in de voortgebrachte 
hoeveelheden worden gedeelteli;k verklaard. Men 
zal met een bizondere belangstelling kennis nemen 
van hetgeen de ontginning van grond en kolen be­
treft en van de vooruiLzicl1ien van de zinknijver­
heid. 

Het verslag bestudeert verder de koers van de 
verschillende producten gedurende het jaar 1942 
en een diagramma verbeeldt de variaties van de=c 

koersen tijdens de jaren 1947, 1948 en tijdens de 
eerste trimester 1.949. De totale waarde van de pro­
ductie van 1948 wordt geschat. 

Een interessant element van het verslag is het 
onderzoek van de toestand der ontginningen en hun 
toekomst mogeli;kheden, nameli;k voor waL betreft 
het goucl. het tin en de koper nijverheid. De oprich­
ting van belangrijke hydro-electrische centrales 
wordt ouerwogen. 

Het uerslag eindigt met de nodige beschouwin­
gen over de arbeidskrachten, hun verspreiding en 
hun productiviteit. T ahellen geven een duidelijk 
beeld van de uerschillende arbeidsvoorwaarden en 
prestaties. Twee kaarten zijn bijgevoegd die de 
verspreiding van de ontginningen en van de inlandse 
arbe:lskrachten aanduiden. Een inhoudstafel gaat 
het rapport vooraf en vergemakkeli;kt de raadple­
ging ervan. 




